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DÉMONSTRATION DES THÉORÈMES DE NICOLLIC
( voir pages 263 et 425 ) ;

PAR M. ERNEST DE JONQUIÈRE3,

Lieutenant de vaisseau.

(Je conserve fes notations des Nouvelles Annales.} La
conique et le cercle F , décrit du foyer donné comme
centre, sont deux figures homologiques (PONCELET, Pro-
priétés projectilesy n° 453, p. 260 et 261, et Géométrie
supérieure, n° 529). Le centre d'homologie est le point
F lui-même, et Y axe d'homologie :est la sécante com-
mune (réelle ou idéale) des deux courbes. Cette sécante,
ou axe de symptose, est évidemment perpendiculaire à
l'axe focal.

D'après cela, soient x, x\ xl! les points de rencontre
des cordes données A!11 À', A'A", A"'Af// avec leurs homo-
logues a11''a'\ a'a", aff, a'" respectivement. Ces trois



( 44i )
points sont sur Taxe d'homologie [Géométrie supérieure,
n°518) et le déterminent. Pour obtenir Taxe focal, il
suffit donc d'abaisser sur xx" la perpendiculaire FP.

Cette construction fort simple n'est pas celle qu'em-
ploie Nicollic. Il divise les trois cordes du cercle, aux
points B", Bw, B', en segments inversement proportion-
nels aux rayons vecteurs de la conique qui aboutissent
aux extrémités de ces cordes. On voit d'abord aisément
que ces points sont, respectivement, les homologues des
points milieux des cordes de la conique; ainsi, le rayon
FB", par exemple, coupe la corde h!"h! en son mi-
lieu J3l'. En effet, soit x le point de concours des cordes
homologues A'"A', atn a!. Les triangles xA'af, xAff/af",
coupés par la transversale FB/; jS", donnent les deux
relations

FA/ ITV p"x __
Ftf 'V-r ' jrÂ7"-1

et
FA" B"a'" fa: _
Fa'"' B"* ' ^A^"" 1 *

( Géométrie supérieure, n° 352. )
Egalant les premiers membres et remarquant qu'on a,
par construction,

et
FA' B*V __
FA'" B"a

il reste

ce qui démontre la proposition énoncée.
Actuellement, supposons qu'on mène une série de

cordes parallèles à A'Aw. Le lieu de leurs points milieux
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fitf sera le diamètre de la conique conjugué à leur direc-
tion. Donc le lieu des points homologues B" sera aussi
une ligne droite , passant par le point P , qui est, dans
le cercle, le point homologue du centre O de la conique.
Or je dis que cette droite B"P est, de plus, perpendicu-
laire sur A' Aw. En effet, soient T, T' les extrémités du
diamètre conjugué à A' Aw \t et t'les points homologues
sur le cercle, et soit enfin Fr une parallèle à A'AW me-
née par le foyer F. F r divise l'angle TFT ' en deux par-
ties égales, en vertu d'une propriété bien connue des
coniques (POINCELET, Propriétés projectiles > n° 461 ou
409) • donc F r est perpendiculaire sur la corde ttf du
cercle. Mais cette corde n'est autre chose que la droite
[VP, puisque les points t, tf sont deux poi ti >ns particu-
lières du point IV. Donc enfin 1VP est perpendiculaire
sur A'\m. c. Q. F. D.

Le point P , homologue du centre O de la conique, e t̂
un point fixe, indépendant de la corde A'A/". Les droi-
tes, lieux géométriques des points ÎV" et IV, passent aussi
par ce point, et sont respectivement perpendiculaires sur
les cordes A' A", A"A7/-, tout cela d'après les raisonnements
identiques à ceux qui précèdent.

Donc les trois perpendiculaires abaissées des points
B", IV, B"; sur les cordes respectives de la conique se
coupent en un même point de l'axe focal, ainsi que l'au-
teur Ta avancé.

Le point P étant connu, menons Var jusqu'à la ren-
contre de l'axe d'homologie en TT-, la droite homologue
ir A' déterminera le point O sur Taxe focal -, et si cet axe
coupe le cercle aux points d, d\\\ sera bien aisé de trouver
leurs homologues D, D' qui sont les extrémités de l'axe
focal. La conique est donc de la sorte complètement
déterminée. Mais il faut arriver aux proportions données
par jNicollic.
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SoitOE 1 axe transverse de la conique ; il est parallèle

à Taxe d'homologie xx'x\ son homologue P e l u i est
donc aussi parallèle 5 les triangles rectangles FOE, F P e
sont semblables et l'on a

P F O F

PF excentricité
a' F demi-axe focal

à cause de

Les lignes A'O et a 'P sont deux droites homologues ;
donc les points C' et a, où elles coupent la conique et le
cercle, sont en ligne droite avec le centre d'homologie F .
De plus, O est le milieu de A'C' cl¥af z=z F a ; donc,
en vertu de notre premier théorème, FP divise a'a en
deux segments inversement proportionnels aux rayons
\ecleurs FA', F c ' cl Ton a

aP ~ A F ~ ~ A ' F v h

à cause de

ƒ étant le second foyer.
Toutes les propositions de l'auteur sont donc démon-

trées.

(*) Plusieurs i'autes d'impression se sont glissées à cet endroit dans le
texte des Nouvelles Annales.


